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M E S S A G E  D E  L A  P R É S I D E N C E  D E  L ’ I N T E R R É G I O N

le principe de Dieu c’est la chasteté, 
ou l’abstinence de toutes relations 
sexuelles. Dans le mariage, le prin-
cipe de Dieu c’est la fidélité totale.

Pendant que les dirigeants de l’Église 
affirment que le mariage est essentiel, 
ils reconnaissent aussi qu’il y a plu-
sieurs types de mariage en Afrique, 
tels que les mariages traditionnels, 
coutumiers, et civils. En 2012, Jeffrey R. 
Holland du collège des Douze apôtres 
a envoyé une lettre aux dirigeants et 
membres de l’Église en Afrique pour 
aborder la question du mariage :

« L’Église a adopté comme prin-
cipe en Afrique, pour toutes finalités 
ecclésiastiques (y compris le baptême 
et les ordonnances du temple), l’ac-
ceptation de tout mariage monogame 

PAGES LOCALES D’AFRIQUE DU SUD-EST

 La Présidence de l’interrégion 
d’Afrique du Sud-est a le plaisir 

de présenter une nouvelle documen-
tation pour les membres de l’Église et 
leurs familles sur le sujet important du 
mariage et des traditions du mariage, 
particulièrement la tradition du prix 
de la future mariée, ou la dot. Une 
nouvelle brochure et une vidéo d’ac-
compagnement de 5 minutes peuvent 
être obtenues auprès des centres de 
distribution de l’interrégion aussi bien 
qu’en ligne à l’adresse www.​africase.​
lds.​org/​marriage​-in​-africa. Nous espé-
rons que cette nouvelle documenta-
tion aidera les membres de l’Église 
et leurs familles à traiter des sujets 
délicats du mariage et du prix de la 
mariée si cela s’avère nécessaire. Nous 
encourageons les paroisses, les col-
lèges de la prêtrise, et les Sociétés de 
Secours dans chaque pieu et district 
à utiliser cette documentation pour 
enseigner ces doctrines et principes 
importants du mariage.

Le mariage : Une partie  
du plan divin de Dieu

Depuis la nuit des temps, le mariage 
entre l’homme et la femme fait partie 
du plan de Dieu pour ses enfants. Dans 
les liens du mariage, nous trouvons le 
vrai bonheur sur la terre et l’espérance 
de la vie éternelle dans le monde à 
venir. Dans le mariage, nous sommes 

en mesure d’accomplir une partie du 
dessein de Dieu pour ses enfants ici 
sur la terre.

Il y a des éléments dans la société 
moderne qui nous éloignent de la 
réalité que le mariage est institué par 
Dieu. Les dirigeants de l’Église réaffir-
ment que Dieu, qui est le même hier, 
aujourd’hui, et éternellement, n’a pas 
changé sa position sur le mariage. 
Il reste une partie de notre objectif 
dans la vie et un but pour notre vie 
éternelle. On nous enseigne, « Dieu 
a ordonné que les pouvoirs sacrés de 
procréation ne doivent être employés 
qu’entre l’homme et la femme, légi-
timement mariés » (« La Famille : 
Déclaration au Monde, » Le Liahona, 
nov. 2010, 129). En dehors du mariage, 

Doctrine et principes du mariage
Par Kevin S. Hamilton
Deuxième conseiller, Présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-est

Pour les membres de l’Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours et leurs familles en Afrique

Kevin S. 
Hamilton

Depuis la nuit des temps, le 
mariage entre l’homme et la 
femme fait partie du plan de 
Dieu pour ses enfants.
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entre un homme et une femme, soit 
civil, religieux ou coutumier/tradition-
nel, qui est légal sous les lois du pays 
dans lequel ce mariage était célébré » 
(Règles sur le mariage pour le conti-
nent d’Afrique, 27 jan. 2012).

Les dirigeants de l’Eglise enseignent 
par conséquent que, comme obligation 
pour toutes les ordonnances de l’Église 
en Afrique, le mariage doit être légal 
sous les lois du pays où le mariage est 
célébré.

•	 Le mariage fait partie du plan 
de Dieu.

•	 Le principe de Dieu c’est la chasteté 
avant le mariage et la fidélité après 
le mariage.

•	 En Afrique, avant que les ordon-
nances de l’Église ne soient faites, 
le mariage doit être légal sous les 
lois du pays dans lequel ce mariage 
est célébré.

Une entrave au mariage en Afrique
La pratique du prix de la mariée, 

parfois appelé dot, est l’une des entra-
ves au mariage en Afrique. Dieter F. 
Uchtdorf de la première présidence 
de l’Eglise a fait cette déclaration : 
« Les conséquences du [prix de la 
mariée] sont multiples et entrainent 
un comportement inacceptable pour 
un membre de l’Église de Jésus-Christ. 
Nous exhortons nos jeunes gens, nos 
pères et mères, tous nos dirigeants 
et membres de l’Église à arrêter cette 
pratique. Nos jeunes gens devraient 
suivre le modèle du Seigneur sur le 
mariage tel que pratiqué dans le saint 
temple et non pas suivre les traditions 
qui portent atteinte au plan sacré de 

Les dirigeants de l’Église réaffirment que Dieu, qui est le même 
hier, aujourd’hui, et éternellement, n’a pas changé sa position sur 
le mariage. Il reste une partie de notre objectif dans la vie et un 
but pour notre vie éternelle.
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Dieu. La voie du Seigneur est le vrai 
chemin d’unir les familles pour tou-
jours » (dans une diffusion à tous les 
pieux en Afrique, 23 nov. 2014).

Dans certains pays d’Afrique, 
la pratique de la dot, ces dernières 
années, est devenue hautement com-
mercialisée. Cette pratique peut nuire 
à la capacity d’un couple à se marier, 
appauvrir le couple nouvellement 
marié, et retarder la maternité. Une 
dot déraisonnable fait qu’un mariage 
retardé peut mener à des transgres-
sions morales graves, qui causent la 
douleur et la tristesse. Les membres 
devraient faire tout leur possible pour 
encourager le mariage et la création 
des familles. Soutenir les familles dans 
cette voie bénira les grands-parents, 
les parents, et les enfants.

•	 La première présidence de l’Église a 
demandé que les membres arrêtent 
avec le prix de la future mariée, ou 
la dot.

•	 Le modèle du Seigneur c’est le 
mariage dans le temple.

•	 Les familles devraient faire tout leur 
possible pour soutenir les mariages 
de leurs enfants.

Les bénédictions promises
Les dirigeants de l’Église encoura-

gent les membres à garder les traditions 
qui sont en harmonie avec l’Évangile de 
Jésus-Christ et à abandonner les tradi-
tions qui les éloignent du plan de Dieu 
pour ses enfants. Dallin H. Oaks du col-
lège des Douze apôtres a enseigné, « En 
ce qui concerne l’abandon des fausses 
traditions et cultures, nous… lançons 
un appel à nos membres… pour qu’ils 

mettent de côté les traditions et les 
pratiques culturelles ou tribales qui les 
écartent du chemin de la croissance et 
de la progression. Nous demandons 
à chacun de s’élever aux hauteurs de 
la culture de l’Évangile ». (« La culture 
de l’Évangile, » Ensign ou Le Liahona, 
mars 2012, 23).

Les membres de l’Église de Jésus-
Christ des Saints des Derniers Jours et 
les croyants partout ont une responsa-
bilité morale de promouvoir des famil-
les fortes et des mariages durables. 
Nous devrions faire tout notre possible 
pour encourager et aider les jeunes 

adultes à se marier en temps oppor-
tun. Les familles du futur marié et de 
la future mariée devraient travailler 
ensemble pour assurer les bénédictions 
des cieux pour leurs enfants et leurs 
futurs petits-enfants. Les membres de 
l’Église devraient chercher à protéger 
les intérêts du mariage de leurs enfants 
et non pas déléguer les responsabilités 
aux oncles, tantes, ou grands-parents.

Les promesses de Dieu sont certai-
nes – lorsque nous suivons ses com-
mandements, nous sommes bénis. 
Les plus grandes joies et bénédic-
tions qu’il peut donner à ses enfants 
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Les Écritures qui soutiennent  
le mariage

« Car le mariage est institué par  
Dieu pour l’homme. » – Doctrine et 
Alliances 49:15

« Toutefois, dans le Seigneur, la femme 
n’est point sans l’homme, ni l’homme 
sans la femme. » – 1 Corinthiens 11:11

« Le mariage de l’homme et de la 
femme est ordonné de Dieu. La famille 
est essentielle au plan du Créateur pour 
la destinée éternelle de ses enfants. »  
– « La famille : Déclaration au Monde »

« L’Église nous enseigne à renoncer à 
toutes les traditions ou pratiques person-
nelles ou familiales qui sont contraires 
aux enseignements de l’Église de Jésus-
Christ et à la culture de l’Évangile. »  
– Dallin H. Oaks, « La culture de  
l’Évangile », Ensign ou Le Liahona, 
mars 2012.

« Les conséquences du [prix de la 
mariée] sont multiples et entrainent à 
un comportement inacceptable pour 
un membre de l’Église de Jésus-Christ. 
Nous exhortons nos jeunes gens, nos 
pères et mères, tous nos dirigeants 
et membres de l’Église à arrêter cette 
pratique. » – Dieter F. Uchtdorf, dans 
une diffusion à tous les pieux en Afrique, 
23 novembre, 20.
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seront offertes à ceux qui adoptent 
et suivent la culture de l’Évangile de 
Jésus-Christ, particulièrement lorsque 
cela concerne l’ordonnance sainte et 
sacrée du mariage.

•	 On nous demande d’abandonner 
les traditions qui nous éloignent 
du plan de Dieu.

•	 Les membres de l’Eglise ont la 
responsabilité de promouvoir la 
famille et le mariage. ◼

Les promesses de Dieu sont certaines – lorsque nous suivons ses commandements, 
nous sommes bénis.

M E S S A G E  D E  L ’ A U T O R I T É  I N T E R R É G I O N A L E

Travailler positivement sur le  
bien-être spirituel et temporel
Jadmaire N. Ndivo
Président du pieu de Nairobi (Kenya) en Afrique

 La culture maraîchère est largement 
pratiquée dans nos communautés 

où environ 76% de notre population  
vit dans les zones rurales et utilise plus 
les produits maraîchers transformés et 
non transformés pour leurs repas quo-
tidiens. Ce moyen de subsistance exige 
une détermination et un dur labeur.

Dans certaines parties du pays, 
les bœufs sont utilisés pour labourer 
les champs afin d’apprêter le sol à 
la plantation. Des signes, des termes, 
et des piqûres sont utilisés pour ins-
truire les bœufs sur ce qui est requis. 
La patience est un préalable lorsque 
vous formez les bœufs. Par exemple,  
vous ne pouvez pas utiliser le terme 
« com » au milieu d’une raie de 

labourage parce que le bœuf tour-
nera au lieu de labourer jusqu’à la 
fin de la raie. Vous ne pouvez pas 
non plus utiliser les termes « ooh » et 
« halte » lorsque vous voulez que le 
bœuf continue à labourer jusqu’à la 
fin de la raie. Lorsque vous piquez le 
bœuf ça veut dire un meilleur travail 
est requis, sinon le « conducteur » uti-
lisera un fouet pour forcer le bœuf à 
faire ce qui est requis.

Pour cette raison, Dieu a déclaré 
« C’est à la sueur de ton visage que 
tu mangeras du pain, jusqu’à ce que 
tu retournes dans la terre, d’où tu 
as été pris ; car tu es poussière, et 
tu retourneras dans la poussière » 
(Genèse 3:19).

Président  
Jadmaire N. Ndivo

A cause de ces épreuves, nous  
voulons continuer à apprendre de 
nouvelles façons de faire les choses. 
Adam a appris à cultiver la terre après 
qu’il était chassé du Jardin d’Eden. Le 
travail est une bénédiction de Dieu, 
aussi difficile soit-il. Le principe du  
travail fut mis en œuvre immédia-
tement après la chute et, ce faisant, 
nous sommes exposés à apprendre  
de nouvelles façons de travailler plus 
efficacement. La raison derrière cela 
c’est parce que le sol n’allait plus por-
ter de bons fruits mais « Des épines et 
des ronces, et tu mangeras de l’herbe 
des champs. » (Genèse 3:18)

Il allait y avoir de la douleur  
dans l’enfantement et de la peine 
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à les élever. Cela était nécessaire 
en préparation pour le plan de salut. 
Lorsque des temps difficiles arrivent, 
nos visages changent, et nous com-
mençons vite à justifier comment les 
circonstances sont déloyales et cela 
affecte notre capacité à nous relever. 
Un auteur renommé a déclaré, « Que 
vous réussissiez ou échouiez dans la 
vie a très peu à voir avec les circons-
tances ; les vainqueurs s’élèvent 
au-dessus des circonstances. Certains 
se concentrent sur le mur nu qui les 
coince ; les vainqueurs cherchent 
toujours un moyen pour s’en sortir » 
(Attitude : Le pouvoir remarquable 
de l’optimisme, Nido Qubein, le livre 
audio, p. 5 ; www.​simpletruths.​
com/​inspirational​-books/​attitude​-the​
-remarkable​-power​-of​-optimism.​html).

Dans la quête de rester un peuple 
préféré de Dieu, les enfants d’Israël 
ont observé et gardé les commande-
ments de Dieu, fait et renouvelé des 
alliances avec Dieu, de sorte qu’il n’y 
avait pas d’autre Dieu à part lui qui 
devrait être adoré. Nous observons 
le sabbat et le culte au temple. Nous 
prenons la Sainte-Cène, l’ordonnance 
de l’Évangile la plus répétée dans 
nos vies, pour se souvenir et suivre 
l’exemple du Seigneur.

Nous faisons des alliances avec 
Dieu dans nos temples pour montrer 
notre désir de vivre avec lui éternelle-
ment. Nous ne pouvons pas le faire 
à moins de connaitre l’importance 
du rétablissement de la prêtrise 
dans notre dispensation. « Vous, au 
contraire, vous êtes une race élue, 
un sacerdoce royal, une nation sainte, 
un peuple acquis, afin que vous 

annonciez les vertus de celui qui vous 
a appelés des ténèbres à son admira-
ble lumière » (1 Pierre 2:9).

Les Saints des Derniers Jours sont 
une race élue, un peuple acquis à 
cause de l’observance continue aux 
alliances et lois de l’Évangile. Le 
pouvoir de la prêtrise et des ordon-
nances du temple déterminent notre 
destinée si nous demeurons fidèles 
et obéissants aux « piqûres et signes » 
de l’Évangile.

Le plus grand ennemi que nous 
combattons dans cette dispensation 
du temps est l’autonomie spirituelle 
et temporelle. Le diable utilise cet 
ennemi pour déterminer la direction 

pour ceux qui sont faibles en esprit. 
« L’esprit est bien disposé, mais la 
chair est faible » (Matthieu 26:41). 
Notre Père céleste est généreux et 
pourvoit à sa manière. Il pourvoira 
pour ceux qui demandent avec 
intention réelle et bénira ceux qui 
ne reçoivent pas de réponses à leurs 
prières de continuer à être ferme 
dans leur foi.

Le Seigneur a déclaré, « Et j’ai 
l’intention de pourvoir aux besoins 
de mes saints, car tout est à moi. Mais 
il faut que cela se fasse à sa façon » 
(D&A 104:15, 16). La première prési-
dence a déclaré dans l’introduction 
de Mon parcours vers l’autonomie, 
« Nous vous invitons à étudier et à 
appliquer diligemment ces principes 
et à les enseigner aux membres de 
votre famille. Ce faisant, vous serez 
béni. Vous apprendrez ce que vous 
devez faire pour parvenir à une plus 
grande autonomie. Vous aurez ainsi 
davantage d’espérance et de paix, 
et vous progresserez. Soyez assuré 
que vous êtes un enfant de notre 
Père céleste. Il vous aime et ne vous 
abandonnera jamais. Il vous connaît 
et il est prêt à vous donner les 

Saints  
Africains 
travaillant 
dans les 
potagers
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bénédictions temporelles et spirituel-
les de l’autonomie » (Introduction de 
Mon parcours vers l’autonomie, p. 1)

Le diable peut se faufiler lorsqu’il  
y a l’incrédulité et le conflit dans notre 
foi et peu d’énergie dans nos efforts. 
Caïn s’est levé contre son frère, Abel, 
lorsqu’il a appris que Dieu avait  
montré sa bonté à Abel à cause  
de ses offrandes au Seigneur. « Et le 
Seigneur dit à Caïn, Caïn, pourquoi 
es-tu irrité ? Et pourquoi ton visage 
est-il abattu ? Certainement, si tu agis 
bien, tu relèveras ton visage, et si tu 
agis mal, le péché se couche à la porte, 
et ses désirs se portent vers toi : mais 
toi, domine sur lui. (Genèse 4:6, 7)

La foi et le courage délivreront 
ceux qui croient et font les premiers 
pas pour être délivrés. Il a fallu du 

courage pour qu’une femme qui avait 
souffert pendant plusieurs années 
soit guérie. « Et voici, une femme 
atteinte d’une perte de sang depuis 
douze ans s’approcha par derrière, et 
toucha le bord de son vêtement. Car 
elle disait en elle-même : si je puis 
seulement toucher son vêtement, je 
serai guérie. Mais Jésus se retourna, 
et dit, en la voyant : Prends courage, 
ma fille, ta foi t’a guérie. Et cette 
femme fut guérie à l’heure même ». 
(Matthieu 9:20-22)

Notre prophète vivant, Thomas S. 
Monson, nous guide dans la volonté 
du Seigneur. Son souhait et sa direction 
définie c’est de voir Sion établie dans 
nos cœurs. J’ai foi dans les conseils 
qu’il nous donne et je le témoigne dans 
le nom de Jésus-Christ. Amen. ◼
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des citrons 
en limonade
Par Phemelo Molefe,  
Johannesburg South Africa

Il y a cinq ans, le malheur a frappé Wendy 
Malpage et sa famille lorsqu’un investisse-
ment n’a pas marché comme prévu. Heu-
reusement, une vieille recette de limonade 
était venue à leur secours.

Après que sa famille s’était battue 
 pendant une période de difficulté 

financière grave, Wendy a pris la 
décision d’aller de l’avant et devenir 
autonome une fois de plus. Elle a dit à 
son mari Simon que leur famille devait 
faire tout leur possible pour éviter à 
jamais de se retrouver dans une situa-
tion d’insécurité financière.

Ayant pris cette décision, Wendy a 
prié le Père céleste, lui demandant de 
la guider vers quelque chose qu’elle 
pouvait commencer qui pourrait l’aider 
à alléger leurs difficultés financières. 
C’est alors qu’une vieille recette vint 
à l’esprit.



	 J a n v i e r  2 0 1 6 	 P7

PAG
ES LO

CA
LES D

’A
FRIQ

U
E D

U SU
D

-EST

Depuis des années, Wendy fabri-
quait une limonade pour ses visiteurs 
– quelque chose qui était particulière-
ment appréciée des enfants. Un jour, 
lorsqu’elle et son mari étaient en train 
de causer, il a fait remarquer que sa 
limonade était assez bonne pour être 
mise en bouteilles et être vendue. 
C’est alors que l’idée de la Limonade  
de Wendy fut déclenchée, mais d’abord 
elle devait confirmer l’idée par la prière 
et la méditation. Plus elle priait et médi-
tait, plus il devenait clair pour elle que 
cela était la meilleure chose à faire.

Avec une confirmation du Père 
céleste, Wendy commença à vendre sa 
limonade à un petit marché artisanal. La 
limonade a remporté un énorme succès.

Wendy commença à employer par-
tiellement une dame, et ensemble elles 
produisaient une limonade prête à 
boire. Munie de cette nouvelle variante 
de son produit, Wendy approcha une 
école des environs à Johannesburg, et 
aussitôt l’école lui demandait de plus 
en plus de la boisson.

Avec le temps, la distribution s’est 
élargie à plus d’écoles. Le processus 
de fabrication s’était tellement élargi 

que Wendy et l’équipe de mères 
seules, qui travaillaient maintenant 
avec elle, ont emménagé dans son 
garage. Le travail devenait de plus en 
plus énorme lorsqu’elle commença 
à présenter sa limonade à différents 
détaillants. Ce n’était pas un proces-
sus facile d’avoir le produit sur les 
rayons des supermarchés établis en 
Afrique du Sud, mais après plusieurs 
tentatives elle a réussi. Aujourd’hui, la 
limonaderie de Wendy reçoit même 
plus de demande, et sa gamme com-
prend un cordial, une boisson prête à 
boire, et une nouvelle limonade rose. 
Wendy envisage d’élargir davantage 
sa gamme de produits. L’entreprise 
s’élargit et aura bientôt besoin d’être 
installée dans un grand local.

« Je savais que mon entreprise serait 
une réussite dès le départ, simplement 
parce que je sentais l’approbation du 
Père céleste, » dit Wendy. A ce jour, elle 
est toujours confidente qu’avec l’aide 
des cieux son entreprise prospérera. 
« Lorsque le Père céleste vous a donné 
une réponse à vos prières, vous pou-
vez tout faire, » dit-elle.

Wendy sent que son expérience  
a des leçons précieuses pour chacun 
de nous. Dans la quête de l’autonomie, 
elle souligne simplement l’importance 
d’épargner de l’argent où c’est possible. 
Sa formule pour la réussite financière 
c’est de mettre de côté 10% de son 
revenu pour la dîme et un autre 10% 
pour l’épargne. Et le principe de géné-
rosité s’avère aussi vrai. « Plus vous 
donnez, plus vous recevrez, » dit-elle. 
« C’est comme cela que vous prenez les 
citrons que la vie vous donne, et vous 
les transformez en limonade. » ◼

Le mariage et la famille :  
Destinés à  
nous apporter  
le bonheur, ou 
plutôt à nous  
rendre saints ?
Par James Chishinji de la Zambie

Aussitôt après 
 avoir fini ma 

mission au Ghana 
et être retourné 
dans ma ville 
natale à Kawama, 
en Zambie, je suis 
allé à un service 
funèbre tragique 
d’une merveilleuse 
maman. Cette 
bonne femme 
était en route vers 
son travail, afin 
de pourvoir aux 
besoins de sa famille, lorsque le pneu 
avant de la voiture dans laquelle elle 
était passagère, a éclaté. La voiture 
s’est renversée et a fait des tonneaux, 
tuant six personnes et laissant quatre 
autres gravement blessées. Ni la femme 
qui était morte, ni sa famille, n’étaient 
membres de l’Église. Comme nous 
attendions le début du service, une 
Écriture de Genèse me vint à l’esprit.

Dans ce premier Livre de la Bible, 
nous apprenons que le Seigneur bénit 
l’homme pour avoir l’autorité et la  
domination sur toutes les créatures de  

Wendy Malpage,  
Paroisse de  
Randburg du pieu 
de Johannesburg 
en Afrique du Sud
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la terre. Cette promesse me fit réaliser 
que la plénitude de joie était vrai-
ment destinée à l’homme. Pourquoi, 
alors, cette joie semblait si lointaine ? 
L’homme n’était-il pas supposé jouir des 
bénédictions de cette vie ? Le mariage 
ou la vie familiale n’est-il pas une source 
de bonheur divin de Dieu pour nous ?

Les larmes remplirent mes joues 
comme je pensais en moi-même, 
« Cette femme était une fois comme 
moi. Elle avait fixé des objectifs pour 
terminer ses études, trouver un bou-
lot, se marier à un bon homme et 
ensuite élever une famille aimante. 
Mais maintenant elle est partie, lais-
sant derrière un enfant de deux ans 
grandir aux soins de son père seul. 
Est-ce comme cela que la vie était 
vraiment censée être ? »

Je me suis senti tellement découragé 
que l’idée de poursuivre mon propre 
but de mariage semblait sans objet. 
Mais en ce moment de chagrin, je 
me suis rappelé un de mes enseigne-
ments préférés dans Jésus, le Christ de 
James E. Talmage. Il a écrit : « Dans la 
résurrection il n’y aura ni femmes, ni 
maris, car toutes les questions d’état 
civil doivent être arrangées avant ce 
temps, sous l’autorité de la sainte prê-
trise, qui détient le pouvoir de sceller le 
mariage à la fois pour le temps et pour 

les éternités. » Cela commença à ouvrir 
mes yeux à propos de l’importance 
de la famille. Cela n’est pas censé être 
parfaitement atteint dans cette vie, mais 
c’est plutôt là pour nous offrir l’oppor-
tunité de devenir plus saints.

Celui qui désire réellement récolter 
les bénédictions du mariage fait en 
sorte qu’il soit marié conformément à 
la loi du Seigneur. Ils sont mariés par 
quelqu’un qui a les clés de la prêtrise, 
fait sceller son mariage par le Saint- 
Esprit de promesse, et ensuite demeure 
dans l’alliance. C’est alors que les fruits 
sont récoltés et ils « héritent les trônes, 
royaumes, principautés, et pouvoirs », 
dont la promesse était faite à l’homme 
dès le commencement. Mon coeur 
était alors consolé lorsque je regardais 
la femme couchée dans le cercueil 
et je pensais à propos du but de ma 
vie. Comme les paroles du cantique : 
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« Nous répandons des semences / 
Innombrables en tous lieux… »

… Le bienfait qui se dérobe
Et le mal sans un effort.
Sont semés sur notre globe
Pour la vie ou pour la mort.

Toi qui vois notre faiblesse
O fais nous semer le bien
Et que tes anges, sans cesse
Veillent sur notre bon grain
Pour qu’à la moisson bénie
Que fera ton Fils aimé,
Nous récoltions tous la vie
Après avoir tant semé. 
(Recueil de cantiques de SDJ,  

Cantiques #140).

J’ai renouvelé mon engagement 
d’être marié dans le temple. Comme 
je me prépare à le faire, je me rends 
maintenant compte que ce n’est pas 
parce que j’ai trouvé la meilleure ou 
parce que je veux récolter les béné-
dictions de cette vie, mais parce que 
j’ai besoin d’être plus saint et digne 
pour les bénédictions que le Seigneur a 
en réserve pour moi dans la vie à venir. 
Quelle bénédiction réconfortante cette 
connaissance a été dans ma vie. ◼

Temple de 
Johannesburg en 
Afrique du Sud
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« Les choix que  
vous faites, par  

exemple concernant  
la mission, l’éducation,  
le mariage, le travail  

et le service dans  
l’Église – façonneront 

votre éternité » 
(Robert D. Hales, « Faire face aux 
défis du monde d’aujourd’hui, » 
Le Liahona, November 2015)


